
LE MWNDIL JUSTRP

D'abord, il sera bon commiee iiie, Margilerv ayant 1 Leur- nomn (le famille est ID... MHonsieuriD T... que tu pourras;- le bonhommne est à la fenêtre, ilPromîis d*y mettre plus que (le l'art, du patriotismhe 1(conduit unt tomnbereau chez l'un (les principauxvanudnerozeosctefi.Conmme convives, ce seraparfait, je crois I leés va na-cîîusd cabnd etevle t aae E ous dnexdyuzetto enteareuo novele
,mus 8arrivent tous les jours et 1,i( (iila c-e ( mr >mrhnsd hro ectevle tmdm ttu exymtetueadu ovlele banquet. J'espère, ancien et cheîr lia1i o!', (Ie vous 1).. fisn concurrence àt l'induistrie chinoise on Le 4ouîihoîïnte, on effet, n'est pl1us à sa lecture,serez content de nous et que dv Quiélecî ar1: li isée( etcepv s'occ(up)e (le blanclissagý,eetder-epassa-«ge. unt moment il regarde les deux négrillons (l'unle cSeur, vouis serez avec nouis, c urlà. leu r tavail commun leur- ralpporte suffisamiment regard étrange, puis~ disparaît tout à coup.Jeroîs pouvoir dire qu'il leise la &pi l'ari pour suîbvenir aux besoins de la fairîille, qui se -1l est allé chercher son portefeuille, dit Tansans qu'ou célèbre à Paris laSalut-J (id-Baptife.e(t'esttoit ussinistous e] intax cat.Tiens bnTpla revancbe (de l'oubli 1d(it Jsjcmoeu erp~~J.. us or, o 1U1 u CaS orp-je boirai mon premier verre à votre s:aiiti, à niotremi- aussi enjoués, fous aussi luisalnts que Tip et Tan. Acem enmmell)edeamasnsoicine et durable amitié,, à votre epi si tranîçais, ià 11 n'est rien île *o5'ex sous le soleil comme des vre, et les deux gamins, complètement absorbésvotre coeu-r -i canadien. eiifants (de couleur. bien nourris et bien chauffés, par le jeu, cause de leur- gain de la veille, nie vi-Bineaflèctîleusenientàvos 1COFAR et c'est chose vraimîent surprenante de voir comn- vent pas le nerveux vieillard, une canne à la main,

ILEORFAREbien ces enfatnts apiprennient de bonne lieur-e à descendre în-écipitement les degrés. La premièreLes renseignements reçus depisit.Ious :1î_pouvo a ux ntécessités et aux bqsoitis de la vie. notuvelle qu'en eut Tip fut lorsque la canne luip)rennent que le banquet a été dl-s plus1 gais. ct Tip)et Tan ,(ont toujours ensemble. S'il vous caressa les épaules d'une façon un peu brus.ýque.que les chaudes paroles de -ymipatlmîe pontr le art ive par iasarul d'apercevoir la tête frisée et la -Voilà pour votre paye aujourd'hui, leur criaitCanada et la France n'ont pa,, nanqumé dans cette figutre sou riante de Tip, volus pouvez tenir po)ur le vieux rentier, en cinglant cette fois les molletscharmante réunion.(cer-tatin que Tani est dans les environs. Ce sont de Tan.L~a fête canadienne sera désormaisfè ée lotis (deux c:aarades comme on n'en rencontre guère, La canne était encore prête à1 jouer-, mais les
s as àPaiiscome cez ous ett-dt gae aynt <'ij01i1is1tiui oeil aux affaires. Continuelle- négrillons, ne l'entendant pas de cette façon, fil-l'ntaiepatriotique piie pal. M. Il. Fabre. mntît -uii la itue, leu-raminle éveillée leur- assure rent on un -instant hors d'atteinte et bientôt hors

On vie t (je endreplus d'un peit jo b lucratif, et il fillit voir- la joie de vue.
***On iet <e end-eà uos le portrait et las1i-.1 l o qui rayonnent sur- leur-s figui-r, Le netrveux bourgeois, satisfait de s'être dé-une femme qui a joué linttriste 1 ôlc duiîaiii)t le lt>i-q(tIut-eur-etourî ils otffrent à leur mère le fr-uit bai-iassé de ces petits importuns d'une manièrehstoir-e, puisqu'elle a été le rnaiîv:i-ý génîie qui1 a de leturs coursFes et de leur-s ti-avaux. asismarrtun afntee in uinsp)iré à un roi Corrompu l'idée d'ab:a,îdoil iîer le Un jourî que, les miains dans les poches et le éclats. - AaenCanada, nez ,li vent, ils parcouraient la rute du Palais en Tilp et Tan aussi iaient à n perdr-e l ulen,

Le portrait de Mme de Pomlmaîbîîiî a éié veiju quête (le qllel( 1u'entri-c)Iie payante, ils aperçurent mais ils abandontèt-ent aloi-s l'espoir- qu'ils avaientdxmille louis. il était de ,mul.e. lotît à c-oup(daits la gouttière priès du trottoli-, en entre~tenu pendant quelques lieur-es, (le devenir ri-
Jl le s pase gèrede *tý: defac d'ue ýrane mison en p)ier-re de taille, cinq ches enfaisant du bruit dans le mnonde.

ste sans que le nom de cett e. csiit fié- à six boîtes à tomates videsý. Comme depuis quel- CourARjuileS187î, e cel estjustceque temps les atllaites n'étaient pas prospèr-es, et
Que si l'On S'étonnait de la somme aîtteinte pal- que ce joui--là le temps était au fr-oid, ils l)ensèi-en4l'enchèr-e, il ne faut pas otblie-qtie ccest la signa- que ce >et ait uîne thmeuse idée de pi-cndi-e une PIE UMI EJItumodel'u-ise onen ue al1t àla toile ate cotbal avec les boîtes vides. Aussitôtet non les traits de la donzelle, les voilà à l'Seuvr-e, r-uant les canistres sut- le pavé

et fhisant un tapage d'enifer-, au gr-and désespoir- LISTE DES NUMÉROS GAGNANTS**Décidément il sembltd que ce nom (le Bei-- des paisib!es hiabitants de ce quat-tier-. Ils sontlini, soit synonyme de ci-iatité et d'ini.1mie. totut à la joie, eau- coinme chacun sait, cet étouî-- Le tirage des piues pour- es numéros diiIl y a quelques joui-s unîe femme, une t-ana- dissant bi-uit de foi-blanc est la musique qui patmi eJI ule e2jilt asldieflne-fîançaise, fût gravemnt hles4e'pl. iin le pîlus -aux or-eilles des jeunes gamins de tous les salle de l'Union St-Joseph.trint de chemin de feri- pès de Bili New~- pays. Ti-ois per-sonnes choisies pal- l'iasýsemblée ontyorm- Api-ès lui avoir- dominé quielqutes soinîs deý4 %lais si les jeunes enfants chiérissent ces br-uits- sut-veillé le tir-age qui a donné le r-ésultat sui-
plus super-ficiels, on r-ésolut d'envoyer- la blestsée à là,3 le.s bourgeois et les i-ent ici-slne les aiment vant :Tî-oy. guè:ce, et à ce moment nmême, à la fenêtre de lacilot- prix, No, 10,676-....$50Or) Voici Comment on exéî-uîta cette décision, maisonî d'elaie e. était unt net-veux vieillard, oc- 2e prîix, No, 13,800------...25d'api-ès le mrécit d'un de nos c-onfrèr-es. On mit lit cmîpé à fair'e laisiblenent la lectur-e de son joui-- 3eolprix, No. 2,678-------..15Pauvr-e femme ),enveloppée doje ouîveî-tuî-e, daims nal. Le bonhomme devinît bientôt mal à son aise, 4e prix, No, 23,159-------..1<()titigr-and cercueil, des plus ordinaires, dont le et comme le bi-uit va toujour-s en augmentant, il 5e piix, No. 15,815--------..5fond avait été grossièr-ement reoiboui-ié (de paille. se lève u-uqement et, ouvranît la fenêtr-e :6o pix No, 13,151--------..Lorsque ce sinistr-e colis est ar-rivé à1 la gai-o le -Ahi! ça! mes jeuines vaur-iens, leutrct-le-t-il 7c prix, No. 808--------..3Troy, de nombr-oux curieux se sonit pi-éipités d'unme voix biève, voulez-vous bien ar-rêter- ce 8e prix, No. 731.--------..2poui- voit- la pr-étendue mot-te, Beaucoup d'entr-e tapage ?Lenuéo;siatotggéuepatr
eux Ont été tei-Tifiês on la voyant remuier et rse rip et Tan, tout essoufflés;, la tête on feu, s'aî-- chacunsont sauvés à toutes jambes on criant q u'il1 y avait i êtoîît tne seconde à peine, regardent le vieillar-d 1à la gai-e une mot-te qui remuttit et géinissa-,it, on sourmiaut et continiuent leut-bt-uyant exer-cice. 233 .3,181 8,899 14,676 21>127 27,680La Pauvr-e femme est r-estée ainsi expo>ée pon- Ils paraissaient si joyeux et mottaient à leur 247 3A536 9,091 15,040 21,575 27,690dant Pr-ès de deux heu-es à la gai-e avant qu'on amusement un entr-ain tellement -comique, que le 332 4,498 10,086 15,316 21,615 27,704allât la pr-endr-e ponu- la tranispoi-ter- à Ehôpital. vieux bourgeois, on dépit de lùui-même, ne put 363 4,861 10,263 15,541 21)838 288Cette scène a causé une etlainle émotion à Troy s'emnpêcher- de sourir-e. Ayant r-etiré de sa Poche 376 4,906 11)217 15,948 22,870 28,2830t, quand on on eut l'explication, elle a soulevé uie pièce de six sous : 468 5,704 11,360 16,356 23)628 2Y4une juste indignation coâitre le fonctionnaire (le -Appochez pal- ici, mes petits vaut-ions, leur 1 649 .5>79 12,100 166 2 8,34 2,40

Belnqin'avaitpas su t.otveî. mteumx qu'un ,cet--(lît-ml avec bonhomie, prenez celaot éloignez-vouîs, 07 ( 7,492 12.525 16,790 25,704 29,463cueil Pou]» fair-e transpor-ter- la bless-ée, vous me fendez les orelîles avec votr-e tapage. 796 7,5 12 12,7423 16,ý898 26,524 29,517il est incroyable qu'il puisse exister' des êtr-es Les négrillons r-amassèr-ont la pièce d'argent et 1,658 7,515 12,746 17,0313 26,527 30,402assez dénués d'humanité et de cSeuti-pont- se con- dispar-ut-ent on gambadant, apr-ès avoirjetéà leur- 1,770 7,-47-1 13,583 17,120 27,021 30,857
duie assi binfater, n sgnede emrcient unregrd1 862 8,023 13)6181 19ý,423 27,083 31,209

Berln Belin trite nm 1o ù se mêlaient à la fois la sui-prise et la recon- 2,)496 8,299 13,77:3 19,641 27,256 31,503
naissance. 2,523 8,522 14,158 19,762 27,425 31,M7

Lor-squ'ils eut-ont tour-né le coin, Tip et Tan se, 2>832 8,534
.... ~ regardèrent tout sut-pris de voit- avec quelle faci- N.~ B.-Toutes per-sonnes ayant on mains des

l ité ils avaient pu gagner cotte pièce de monnaie. uéros du MONDE ILLUSTRÉ du mois de juini sont
C'était pour eux un moyen tout nouveau de fair-e piées d'examinoe- les numéros imprimés on nci-o
de l'ai-gent, un moyen plus facile et sur-tout plus 1ouge, Sui- la dernièr-e page, et s'ils cor-respondenît

- plisat qe d -amnasser~ du chai-bon, tenir les avec l'un des numî-oî-s gagnantts de nlous l'envoyer"TIP ET TANchevaux ou cii-et- les bottes. Si les gents se mon- au..pluis tôt, avec lent- adr-esse, afin de recevoir- la
TIPET A Ntuaient disposés à Jls payer pour les engager- à pt-ime sans retar-d.

cosser leurî tapage, les chances do Tip et Tan de Nos abonnés de Québoc pour-tont réclamer leTp et Tan Sont deuix petits frèt-esjmau devenir riches on pou de temps étaient pour le Pl"xd u- iie IezM .BlnN.24
qu t-s laîî~ S ~ ~ m in e gleumcleeen'mautxq e e f îtd ns uc aint-Jeann n Q e .


